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Brèves
OCTOBRE ROSE : LA CLÔTURE 
PAR UNE REMISE D'ATTESTA-
TION

Lancée en grande pompe au 
marché de Mont-Bouêt, le 14 oc-
tobre dernier, par le 2e adjoint au 
maire de Libreville, Annie Chrys-
telle Eugénie Limbourg Iwenga, en 
présence du ministre de la San-
té, Guy-Patrick Obiang Ndong, la 
campagne de sensibilisation et de 
dépistage des cancers féminins, 
s'est achevée hier dans l’enceinte 
de la mairie de Libreville. En pré-
sence de Nathalie Ambounda Le-
daga, directrice du Programme 
de prévention et de contrôle des 
cancers. Plus de 1 600 personnes 
ont été sensibilisées, dont 118 
hommes, et 629 femmes dépistées.

ADDFE : ÉDUQUONS LA FILLE, 
FEMME DE DEMAIN

C'est sous le thème, “Éduquons 
la fille, femme de demain” que 
l'Association pour la défense des 
droits de la femme et de l'enfant 
(ADDFE) a célébré tout récemment, 
en différé, la Journée internatio-
nale de la fille. Les membres de 
l'ADDFE ont mis un accent sur la 
sensibilisation de cette catégorie 
des personnes sur leurs droits et les 
obstacles auxquels ces personnes 
se heurtent dans leur quotidien.

RÔLE DES MÉDIAS DANS 
LA VULGARISATION DE LA 
CULTURE ET DES ARTS

C'est le thème de la conférence-dé-
bat animée la semaine dernière à 
l'Institut français, par Jennifer de 
Mayombo, enseignante de forma-
tion. La conférencière a évoqué 
l'idée d'une prise de conscience 
culturelle auprès des enfants. 
Ceci, dans l'objectif de repousser 
les risques d'aliénation culturelle 
et surtout de les plonger dès leur 
jeune âge dans les merveilles 
de notre patrimoine identitaire.

Par JM, CNB & AN
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HI E R  l e  P r y t a n é e 
militaire de Libreville, 
é t a b l i s s e m e n t 

secondaire d'élite, a soufflé 
sa vingtième bougie. Une 
célébration plutôt sobre en 
raison des restrictions édictées 
par le gouvernement pour 
freiner la propagation de 
l'actuelle pandémie mondiale, 
la Covid-19. La cérémonie 
réservée à cette date ô combien 
importante a débuté par le 
dépôt de la gerbe de fleurs à 
la stèle érigée en mémoire de 
feu Omar Bongo Ondimba, 
fondateur dudit établissement.
Po u r  d o n n e r  u n  c a c h e t 
particulier à cette cérémonie, 
Je a n - B e d e l  B o u k a ,  c h e f 
d'état-major adjoint, chargé 
des Opérations, par ailleurs, 
anc ien  enfant  de  t roup e 
actuellement le plus gradé de 
l'Armée gabonaise, a effectué 
le déplacement de Baraka. Ce 
dernier a procédé à la remise 
de médailles et trophées aux 
vainqueurs  des  tour nois 
sportifs qui se sont déroulés 
trois jours durant. Le personnel 
d'encadrement du Prytanée et 
les écoles sous-tutelle se sont 
affrontés au football, au tir à la 
corde et au relais, pour ne citer 
que ces disciplines.
Au-delà de cet aspect "festif ", 
il convient de souligner que la 
bonne réputation de ce "temple 
des futurs cadres militaires" 
n'est plus à prouver. En atteste 
les très bons résultats obtenus 
chaque année aux BEPC et au 
Baccalauréat . Sans oublier la 
coopération entre le Prytanée 
militaire de Libreville et d'autres 
établissements similaires, 
essentiellement sur le continent 
africain. Pour rappel, le Prytanée 
militaire de Libreville a été 
porté sur les fonts baptismaux, 
le 5 novembre 2001. En 2010, 
les filles ont intégré cette école 
jusque-là réservée aux garçons. 
Le complexe sportif abritant un 
gymnase et un bassin a vu le 
jour en 2012. Depuis sa création, 
cinq commandants se sont 
succédé à sa tête. Le Prytanée 

militaire est actuellement dirigé 
par le Commissaire Colonel 
Gaude Steeve Okoumba. Bon 

à savoir, plus d'une centaine 
d 'of f ic iers  formés par  le 
Prytanée militaire de Libreville 

sont actuellement en fonction 
dans les différents corps des 
Forces armées gabonaises.

Prytanée militaire de Libreville : 
déjà 20 ans d'existence

Y.F.I
Libreville/Gabon

"UNE femme,  une 
f o r m a t i o n ,  u n 
métier".  C'est le 

thème de la 2e édition du dîner 
caritat if  dénommé "K'El le 
pour elle". Cet événement dont 
l'objectif est d'offrir des bourses 
de formation à 100 jeunes filles 
déscolarisées s'est ouvert hier à 
l'hôtel Nomad, dans la banlieue 
nord de Libreville.
L'initiatrice de ce projet, Binette 
Bah Lendoye, a planté le décor de 
ce rendez-vous, aux côtés de la 
marraine de l'événement Lætitia 
Tessier, des ambassadrices 
locales,  à savoir Shan'L la 
Kinda, Émeraude, Linda Bongo 
Ondimba, Géraldine Yema 
Roberte et les représentantes de 
la cuvée 2 020 ayant bénéficié de 
la formation précédente. "Cette 
année, ce sont plus de 1 000 
candidats qui ont postulé pour 
ces formations qui rassemble 
plusieurs métiers", a précisé 

l'organisatrice. D'après Binette 
Bah Lendoye, il s'agit là d'une 
voie qui pourrait accompagner 
les jeunes filles en situation 
défavorisée vers l'autonomisation 
et pourrait, sans doute, enrayer le 
phénomène des violences faites 
aux femmes.
L'occasion a également été 
donnée aux invitées d'honneur 
venues des quatre coins du 
continent de se présenter et de 
décliner leur intérêt pour cette 
cause. Parmi elles, on compte 

l 'actrice Jessica Gomes du 
Sénégal, les chroniqueuses de 
Canal+ Deborah Mutund de la 
République démocratique du 
Congo, Delali Damesi (Togo) 
et Prissy la dégameuse (Côte 
d'Ivoire).
Trois jours durant, le site retenu 
pour la circonstance sera animé 
par des Talks, des expositions-
ventes, un défilé caritatif avec 
des stylistes venus d'ailleurs et 
des séances de coaching avec la 
coach ivoirienne Hamond Chic.

2e édition de "K'Elle pour 
Elle" :accompagner les jeunes 
filles vers l’autonomisation

Rudy HOMBENET ANVINGUI
Libreville/Gabon

Le photo des panélistes et des invités au terme de la cérémonie.
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Le général de brigade, Jean Bédel Bouka, ancien enfant de troupe remettant un trophée aux 
vainqueurs des activités sportives.  
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